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I- EMPLOI ET DEMOGRAPHIE 

L'emploi dans sa dimension démographique traite de la popu­
lation active au lieu de résidence et au lieu de travail, de sa réparti­
tion entre population active totale, population active ayant un em­
ploi et chômeurs, des évolutions qu'elle connait entre deux recense­
ments de populations. 

En effet, les sources de ce chapitre sont celles des RGP de 1982 et 
1990. 

Ce chapitre examinera donc : 

- la population active totale, 

- la population active ayant un emploi, 
Il les examinera en fonction de différentes variables : 

- des variables démographiques : sexe et âge, 

- des variables " temps" : évolutions entre 1982 et 
1990, 

- des variables géographiques : l'Aire Urbaine 
BELFORT HÉRICOURT MONTBÉLIARD sera ici systématique­
ment comparée à l'ensemble de sa Région, la Franche-Comté, et à 
l'ensemble du territoire national. 

Les chômeurs - au sens du recensement- ne seront pas traités ici. 
Nous avons préféré privilégier l'analyse des demandeurs d'emploi 
inscrits à l'ANPE, permettant une observation, année par année, et 
une actualisation plus récente que 1990. 

Les actifs au lieu de travail feront l'objet d'une analyse ultérieure. 

Q u e l q u e s d é f i n i t i o n s u t i l e s : 

- la p o p u l a t i o n ac t ive t o t a l e ( P A T ) c o m p r e n d la popula t ion act ive ayant 
un emplo i , les c h ô m e u r s et les militaires du cont ingent . El le ne c o m r e n d donc pas 
les f emmes au foyer ou mères de famille qui ne sont pas à la r eche rche d 'un e m ­
ploi . 

- le t a u x d ' a c t i v i t é cor respond au pourcen tage de pe r sonnes act ives d a n s la 
popula t ion totale d e plus d e 15 ans . Il peut être calculé pour c h a q u e t ranche d 'âge 
et par sexe. 

- l a p o p u l a t i o n a c t i v e a y a n t u n e m p l o i ( P A E ) c o m p r e n d les pe r sonnes 

qui on t un emplo i e t l 'exercent au m o m e n t du recensement . S o n t auss i c lassés 
dans cet te rubr ique : les pe r sonnes ayant déclaré être en contra t d 'apprent issage , 
en contrat d 'adaptation ou d e qualification à durée dé te rminée , les in tér imaires , 
les s tagiaires rémunérés en formation ou en entrepr ise . 

- Il y a deux façons de dénombre r les c h ô m e u r s : 

* les inscrits à l 'ANPE, c 'est-à-dire les demandeur s d 'emploi , qui ne sont pas for­
cémen t chômeurs , 

* les personnes qui répondent au cri tère du B I T ( Bureau Internat ional du Tra­
vail) : ê tre sans travail au cours de la semaine précédente , ê tre d i sponib le i m m é ­
dia tement et rechercher effect ivement du travail . 

2 



1-1- LES PERSONNES ACTIVES 

Les personnes actives de l'Aire Urbaine BELFORT HÉRICOURT 
MONTBÉI1ARD ont vu leur nombre baisser entre 1982 et 1990. 
Hommes et femmes sont inégalement présents sur le marché de 
l'emploi : c'est une caractéristique générale, mais elle est très forte 
dans l'Aire Urbaine. 

Cependant, l'évolution entre 1982 et 1990 tend à réduire l'écart 
existant entre hommes et femmes : des hommes quittent l'Aire Ur­
baine au cours de leur vie professionnelle ; l'activité féminine aug­
mente mais reste plus faible qu'ailleurs. 

L'Aire Urbaine manifeste ainsi un faible dynamisme socio-écono­
mique. 

L'analyse de la structure par âge renforce cette impression : l'Aire 
Urbaine perd une partie de ses jeunes : les garçons partent en dé­
but de vie active, les filles souvent avant, pour faire des études ou 
trouver un emploi ailleurs. Elle perd aussi ses actifs les plus âgés -
plus de 50 ans -, mais ceux-ci restent souvent sur place. 

Elle gagne une population d'âge médian - 25149 ans- grâce aux 
femmes ; le nombre d'hommes appartenant à ces tranches d'âge di­
minue par contre fortement. 

3 



I l l - P O P U L A T I O N ACTIVE TOTALE 

LA POPULATION ACTIVE DE L'AIRE URBAINE, C'EST • 

27% DE LA POPULATION ACTIVE RÉGIONALE ( 28,4% EN 
1982). 

UNE STRUCTURE PAR SEXE PEU ÉQUILIBRÉE : 59,5% 
D'HOMMES, 40,5% DE FEMMES - ; PLUS ÉQUILIBRÉE CEPENDANT 
QU'EN 1982. 

UNE ÉVOLUTION EN BAISSE DE 2,8% 

Populat ion active totale en 1990 : 130 780 , dont 

77 853 h o m m e s 

52 927 f emmes 

La popula t ion ac t ive de l 'Aire Urba ine Belfort Héricourt Montbé l ia rd représente 
2 7 % de la popula t ion act ive régionale ; c'est exac tement le po ids de sa populat ion 
totale dans l 'ensemble régional . 

Alors que la s t ructure par sexe d e sa popula t ion d e p lus de 15 ans est p resque équi­
l ibrée ( 49,6% d ' hommes , 5 0 , 3 % de femmes) , l 'Aire Urba ine se caractér ise par un 
relatif déséqui l ibre de sa popula t ion ac t ive : 5 9 , 5 % d e ses actifs sont des h o m m e s , 
4 0 , 5 % des femmes . 

E N 198"? 

Populat ion act ive totale en 1982 : 134 608 , dont 

8 4 5 5 2 h o m m e s 

50 056 f e m m e s 

Sa popula t ion ac t ive représentai t , en 1982, 2 8 , 4 % de la popula t ion régionale , un 
poids l égèrement supérieur à celui de sa popula t ion totale (28 ,2%) . 

A structure d e popula t ion par sexe équiva len te à 1990, sa s t ructure d e popula t ion 
act ive était beaucoup plus déséqui l ibrée qu 'en 1990 : il y avai t 6 2 , 8 % d ' hommes ac ­
tifs et 37,2%; de femmes act ives . 

E V O L U T I O N 1982 

P O P U L A T I O N T O T A L E 

-3828 personnes 

L ' é v o l u t i o n d e la p o p u l a t i o n ac t ive ba i s se d e - 2 , 8 % , a l o r s q u e s a p o p u l a t i o n to­
t a l e d u m ê m e â g e a u g m e n t e t r è s l é g è r e m e n t . 

L 'Aire Urba ine es t seule des trois zones géograph iques cons idérées à connaî t re u n e 
baisse de sa populat ion act ive totale. A v e c un taux de + 1 , 1 % , el le connaî t éga le ­
ment la plus faible augmenta t ion d e sa popula t ion totale cor respondante (FC : 5 % , 
France : 6 ,5%) . 

Popula t ion act ive T 82 90 évol 82 /90 , va : é \ o ! 8 2 / 9 0 , % 
A U 134 6 0 8 : 130 780 -3 828 -2,8 
F C 4 7 2 644 ; 4 8 1 888 9 244 2,0 
France 2 3 551 176: 2 5 286 711 1 735 5 3 5 : 7,4 
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ÉVOLUTION OPPOSÉE ENTRE HOMMES ET FEMMES : 

LE NOMBRE D'HOMMES BAISSE 

LE NOMBRE DE FEMMES AUGMENTE 

- 3 828 personnes , dont : 

E V O L U T I O N 1982/90 - 6 699 h o m m e s 

H O M M E S E T F E M M E S + 2 8 7 1 f emmes 

Le contraste es t g rand entre h o m m e s et f emmes : alors q u e leurs popula t ions 

totales respect ives augmen ten t très faiblement e t dans les m ê m e s propor t ions (hom­
mes : + 1 % , f emmes : +1,2%), l 'évolution de leur populat ion ac t ive est opposée : 

- baisse d e la populat ion active mascu l ine : - 7 , 9% 

- hausse de la populat ion act ive féminine : + 5 ,7%. 

L'Aire Urba ine se caractér ise par son faible d y n a m i s m e soc io -économique : dans les 
trois zones cons idérées , elle est cel le qu i connai t la plus forte ba isse de sa popula t ion 
act ive mascu l ine - la ba isse de 3 , 1 % d e celle de la F ranche -Comté lui doi t d 'ail leurs 
beaucoup - ; l 'évolution du n o m b r e d e ses act ives, m ê m e si e l le est posi t ive , res te la 
plus faible des trois zones et ne compense- pas la forte baisse des h o m m e s actifs. 

Popula t ion ac t ive H 8 2 90 év 82/90 va év 8 2 / 9 0 % 

A U 84 552 77 853 -6 699 -7 ,9 
F C 286 564 277 558 -9 006 -3,1 
France 13 9 3 3 244 14 230 179 296 9 3 5 : 2,1 

Popula t ion ac t ive F i 
82 90 év 82/90 vaj év 8 2 / 9 0 % 

A U 50 0 5 6 : 52 9 2 7 . 2 8 7 1 : 5,7 

F C j 186 0 8 0 : 204 330: 18 2 5 0 : 9,8 
France ; 9 617 9 3 2 ! 11 056 532 : 1 438 600'; 15,0 

Popula t ion act ive totale : évolut ion compara t ive 
1982/90 par sexe 

2 0 
c 
•a 
> 

2,1 

-20 
-7,9 

-3,1 

H o m m e s F e m m e s 

• Aire Urba ine B M 

Franche C o m t é 

m France 
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DES DÉPARTS D'HOMMES ACTIFS AU COURS DE LEUR VIE PRO­
FESSIONNELLE 

UNE ACTIVITÉ FEMININE QUI ÉVOLUE. MAIS RESTE PLUS FAI­
BLE QU'AILLEURS 

L'évolut ion des taux d'activité conf irme ces t endances : 

- opposi t ion entre les h o m m e s don t le taux d 'act ivi té baisse : -6 ,6 poin ts , et les f emmes , dont 
E V O L U T I O N 1982/90 le taux d'activité augmen te : + 2 points . 

T A U X D ' A C T I V I T E - faible d y n a m i s m e soc io -économique d e l 'Aire Urba ine , qu i conna î t la p lus forte 
baisse du taux d'activité mascul in , et une hausse du taux féminin assez modes t e . 

Ce t te évolut ion négat ive d e la popula t ion act ive , m i s e en regard d 'une popula t ion totale en 
faible augmenta t ion , t émoigne de départs d ' h o m m e s au cours de leur vie p ro fess ionne l l e ; 
l ' examen de l 'évolution par grandes t ranches d 'âge soul ignera qu'il s 'agit d e dépar ts de jeunes 
actifs. 

L 'évolut ion posi t ive, ma i s insuffisante de la popula t ion act ive féminine - insuffisante par 
compara i son , mais sur tout par rappor t à la chu te des actifs mascu l ins - , soul igne des phéno­
m è n e s complémenta i res , qui seront confirmés par l 'examen des ac t ives pa r g randes t ranches 
d 'âge : 

- une activité féminine qui reste plus faible qu'ai l leurs ; p eu t être le doi t el le enco­
re à u n e cer taine tradition ouvrière ; e l le le doi t surtout à u n e offre d ' emplo i qui ne donne pas 
sat isfact ion aux femmes , 

- cet te offre d 'emploi inadapté - e t sans doute les formations cor respondantes - p r o v o ­
que des départs de j e u n e s f emmes avant leur entrée dans la vie act ive , 

- m ê m e avec cette activi té féminine plus faible qu 'ai l leurs , e t des dépar ts avant la vie 
act ive , il y a insuffisance d 'emplois pour cet te popula t ion ; c'est ce que conf i rmera l 'évolu­
tion d e la populat ion féminine ayant un emplo i . 

1990 : T x ac t iv i t é > 15 a n s A U F C F r a n c e 
T o t a l [ 55 ,0 54,8 

i 5 5 3 H o m m e s 65 ,8 64,5 64,5 
F e m m e s 44 ,3 45,4 46 ,7 

1982 : T x ac t iv i t é > 15 a n s AU F C F r a n c e 
T o t a l 57,2 56,4 54,6 
H o m m e s 72,4 69,9 67 ,2 
F e m m e s 42 ,3 43,4 43 ,1 

taux d'activité > 15 ans = actifs > 15 ans * 100 

population totale > 15 ans 

Populat ion d e p lus de 15 ans : évolut ion compara t ive 
des taux d'activité 

23 c 

a o c 
o 
o > 
a -5 

-10 

3,6 
2 2 

Total 

-6,6 

H o m m e s F e m m e s 

I I A U 
F C gjgj F rance 
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I-1-2- POPULATION ACTIVE PAR GRANDES TRANCHES D'AGE 

G A R Ç O N S E T F I L L E S D E 15 À 24 A N S BAISSE GENERALE DES EFFECTIFS DES TRES JEUNES ACTIFS, 
PHENOMENE AMPLIFIE DANS L'AIRE URBAINE. CETTE BAISSE 
CORRESPOND EN PARTIE AU REFLUX DEMOGRAPHIQUE DE 
CETTE CLASSE D'AGE. ELLE EST SURTOUT LA CONSEQUENCE 
DE PHENOMENES SOCIO ECONOMIQUES : ALLONGEMENT DE 
LA DUREE DES ETUDES ET DEPARTS. 

en 1990 : Popula t ion act ive de 15 à 24 ans : 18 3 6 2 , dont 

10 923 h o m m e s 

7439 f e m m e s 

en 1982 : Populat ion active d e 15 à 2 4 ans :25 296 , dont 

14 3 4 0 h o m m e s 

10 9 5 6 f e m m e s 

évolut ion 1982/90 : - 6 9 3 4 personnes , dont : 

- 3417 h o m m e s 

- 3517 f e m m e s 

O n observe une baisse cons idérable du n o m b r e de très j e u n e s actifs dans 1' Ai­
re U r b a i n e ( -27,4%) ; ce t te baisse générale ne s 'explique q u e par t ie l lement par le  
reflux démograph ique d e cet te classe d 'âge : l 'Aire Urba ine voi t sa popula t ion d e 
15-24 a n s baisser de 7 , 9 % . C'est tout de m ê m e dans l 'Aire Urba ine que la ra i son 
d é m o g r a p h i q u e p è s e le plus pu isque c'est elle qui perd le p lus d e j e u n e s dans cel te 
t r anche d 'âge . 

D e u x aut res ra isons peuven t expl iquer ce t te forte baisse de très j eunes actifs : 

- l ' a l longement d e la durée des é tudes , p h é n o m è n e qu i s'est l a rgement a m ­
plifié en t re 1982 et 1990. C'est un p h é n o m è n e qu i j o u e quel que soit le secteur g é o ­
g r a p h i q u e cons idéré ; sans doute un peu p lus a m p l e m e n t dans l 'Aire Urba ine p o u r 
une raison de "rat trapage" de compor t emen t soc io -économique (tradit ion ouvr iè re 
a t tachée long temps à des é tudes courtes) . 

- des dépar ts ; cette raison est p robab lemen t cel le qui exp l ique le p lus l 'écart 
en t re l 'Aire Urbaine et les deux autres zones . 

P A T 15-24 ans , T ! 82 90 évol 82 /90 , va évol 8 2 / 9 0 , % 
25 296 : 18 362 -6 934 

F C 86 4 0 0 : 66 583 - 1 9 8 1 7 
F r a n c e ; 3 753 848 ; 3 221 9 2 7 -531 921 

L a baisse des très j e u n e s actifs touche davantage les filles que les garçons : e l le 
est très forte dans l 'Aire Urba ine : - 3 2 , 1 % : en valeur abso lue , le n o m b r e d é j e u n e s 
filles d iminue de 3517 personnes ; celui des j eunes garçons d e 3 4 1 7 personnes . 

Popula t ion act ive totale : évolut ion compara t ive des 15-24 ans par sexe 

Franche C o m t é 
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LES GARÇONS FONT DES ÉTUDES PLUS LONGUES QU'EN 1982. 
ILS LES FONT SOUVENT SUR PLACE ET PARTENT QUAND ILS 
SONT DÉJÀ ACTIFS. 

LES FILLES PARTENT AVANT, POUR FAIRE DES ÉTUDES OU 
TROUVER UN EMPLOI AILLEURS. 

E V O L U T I O N 1982/90 

T A U X D ' A C T I V I T É 
C'est dans l 'Aire Urba ine q u e les taux d'activité d e s très j eu n es sont les p lus 
forts, au tant p o u r les ga rçons q u e pour les filles ; c 'est auss i dans l 'Aire Ur ­
baine qu'i ls conna issen t la p lus forte ba isse entre 1982 e t 1990. 

II faut noter ici la s imil i tude d 'évolution entre l 'Aire Urba ine e t la F ranche-
C o m t é , où le poids d e l 'Aire Urba ine pèse lourd. 

Le taux d'activité mascul in baisse fortement : 12,7 points . Cet te ba isse 
n'est pas conséquen te à l 'évolution d e la popula t ion totale mascu l ine d e cet te 
t ranche d 'âge qui ba isse peu : - 2 , 7 % . C e qu i est ici en cause , c'est la ba i sse de 
la popula t ion act ive ; deux ra isons : 

- les garçons font des é tudes plus longues qu 'en 1982 : on peu t y voir une 
évolut ion tardive des mental i tés dans une région ouvr iè re où les garçons fai­
saient des é tudes cour tes et t rouvaient rap idement un travail . 

- certains par tent a lors qu'i ls sont déjà actifs. 

Le taux d'activité féminin baisse p lus m o d é r é m e n t : -8 points . Ma i s on 
vient d e voir q u e la popula t ion act ive féminine baissai t for tement : - 3 2 , 1 % . 
Cet te forte ba i sse est à rapprocher de cel le de la popula t ion totale féminine 
d e cette t ranche d 'âge : - 1 3 , 3 % . Ce qui est ici en cause , c'est la ba isse de la 
populat ion totale ; ra ison probable : 

- les jeunes filles par tent quand elles n e sont pas encore ac t ives , soit pour 
faire des é tudes , soit pour t rouver un emplo i ai l leurs ; e l les savent q u e les of­
fres d 'études et d 'emploi d e l 'Aire Urba ine sont à dominan t e technique ; on 
sait qu 'el les sont peu att irées par ces formations et pa r les emplo i s cor respon­
dants . 

1990, T x act ivité 15-24 ans A U F C : France 
Tota l 40 ,2 39,2 37,7 
H o m m e s 43 ,0 : 42 ,2 40 ,9 
F e m m e s 36,7 35,8 34,4 

1982, T x act ivité 15-24 ans! A U F C France 
T o t a l 50,4 48 ,9 1 43 ,5 
H o m m e s 55,7 54,1 45 ,3 
F e m m e s 44 ,7 43 ,4 ! 41 ,7 

15-24 ans : évolu t ion compara t ive des taux d'activité 

F e m m e s 

¡1 A U F C •IwQ F rance 

taux d'activité 15-24 ans = actifs 15-24 ans * 100 

population totale 15-24 ans 
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H O M M E S E T F E M M E S D E 2 5 À 49 A N S 

L'AUGMENTATION GENERALE DE LA POPULATION ACTIVE DE CETTE 
CLASSE D'AGE EST LE FAIT DES FEMMES. 

LA SPECIFICITE DE L'AIRE URBAINE - PLUS FORT TAUX D'ACTIVITE MAS­
CULIN, PLUS FAIBLE TAUX D'ACTIVITE FEMININ- SE REDUIT ENTRE 1982 ET 1990, 
AVEC UNE FORTE HAUSSE DE L'ACTIVITE FEMININE. 

en 1990 : Populat ion active de 25 à 49 ans : 90 618 , dont en 1982 : Popula t ion act ive de 25 à 49 ans : 8 5 380, d o n t 

5 3 210 h o m m e s 54 440 h o m m e s 

3 7 408 f e m m e s 30 940 f e m m e s 

évolut ion 1982/90 : + 5 238 personnes , dont : 

- 1 230 h o m m e s 

+ 6 468 f emmes 

L e n o m b r e d ' a c t i f s d e 25 à 49 ans a u g m e n t e dans les trois zones , avec 
des var ia t ions très sensibles : c'est d a n s l'Aire Urba ine que l 'évolution est 
la p l u s faible ( 6 ,1%) . L a populat ion totale de cet te t ranche d 'âge est très lé­
gè remen t néga t ive : -0 ,8%, alors qu 'el le e s t l a rgement pos i t ive en Franche-
C o m t é ( 7 ,5%) e t dans l 'ensemble d e la F rance ( 11 , 3%) . 

P A T 25-49 ans, T j 82 90 évol 82 /90 , va : évo!82 /90 ,% 

AU ! 85 380 9 0 6 1 8 5 2 3 8 : 6,1 
F C 289 7 2 4 : 329 6 2 5 : 39 9011 13,8 
France j 14 6 2 8 796 : 17 3 9 6 7 0 6 ; 2 767 9 1 0 : 18,9 

L'évolut ion par sexe est très contrastée : 

- une populat ion act ive mascul ine en légère baisse : - 2 . 3 % - la seule à bais­
ser parmi les trois zones . Ce t te baisse est à r approcher d e la baisse d e la p o ­
pulat ion totale d e cet te m ê m e t ranche d 'âge : - 3 , 4 % . Il s'agit là d e dépar ts 
d ' hommes actifs en cours d e vie professionnel le . 

- une populat ion act ive féminine en forte hausse : 2 0 . 9 % - la plus faible 
hausse des trois zones . Cet te hausse n'est pas du tout cor ré lée avec la popu­
lation totale d e cet te m ê m e tranche d 'âge qu i a u g m e n t e très peu : + 1 , 9 % . Il 
s'agit là de la manifestat ion d'un des p h é n o m è n e s soc io -économiques ma­
jeurs de cet te décennie : l 'arrivée mass ive des f e m m e s sur le m a r c h é de 
l 'emploi . 

Popula t ion act ive totale : évolut ion compara t ive des 25 -49 ans par 
sexe 

e 
o 

4 0 j 

2 0 + 

g - 0 

25,6 30,8 

6,3 11-

írÁTárafá 
20 -I- -2.3 

H o m m e s F e m m e s 

111 Ai re Urba ine B M France 

F ranche C o m t é 
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E V O L U T I O N 1982/90 

T A U X D ' A C T I V I T É 

L e contras te ent re h o m m e s et f emmes est p lus frappant encore si l'on observe l 'évolu­
tion d e s taux d'activité : ceux-c i augmen ten t fortement un iquement à cause de l 'aug­
menta t ion des taux d'activité féminins. 

La spécificité de l 'Aire Urba ine est marquée par le plus fort taux d'activité mascul in :  
9 7 . 1 % - e t le p lus faible taux d'activité féminin : 7 1 . 2 % . Cet te spécificité de l 'Aire 
Urbaine tend à se réduire avec un ra t t rapage important du taux d 'activité des fem­
mes : + 11,2 points ent re 1982 e t 1990. 

Il es t à remarquer la t rès légère augmenta t ion du taux d'activité mascul in -dans les 
m ê m e s propor t ions que le taux français- , ma lg ré des dépar ts d ' hommes actifs. 

1990, T x activité 25-49 ans j A U F C France 
Tota l 84,4 85,9 86,0 
H o m m e s 97,1 96,8 96,1 
F e m m e s 71 , 2 74,5 75,8 

1982, T x activité 25-49 ans \ A U F C France 
Total 79,0 81,2 80,6 
H o m m e s 96,4 96,8 ! 95 ,3 
F e m m e s 60,0 64,7 65,5 

taux d'activité 25-49 ans = actifs 25^19 ans * 100 

population totale 25-49 ans 

25-49 ans : évolut ion compara t ive des taux d'activité 

Total H o m m e s F e m m e s 

I IS A U F C SSj F rance 
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H O M M E S E T F E M M E S D E P L U S D E 50 A N S 

EVOLUTION DOUBLEMENT CONTRASTEE : 

ENTRE UNE POPULATION ACTIVE EN BAISSE ET UNE 
POPULATION TOTALE EN AUGMENTATION, 

ENTRE LES HOMMES DONT LE TAUX D'ACTIVITE CHU­
TE ET LES FEMMES DONT LE TAUX D'ACTIVITE AUGMENTE 

en 1990 : Populat ion active de plus de 50 ans :21 800 , dont en 1982 : Populat ion active de plus de 50 ans :23 932 , dont 

13 720 h o m m e s 15 7 7 2 h o m m e s 

8080 f e m m e s 8160 f e m m e s 

évolut ion 1982/90 : -2132 personnes , dont : 

- 2052 h o m m e s 

- 80 f emmes 

D a n s l'Aire Urba ine , le n o m b r e d'actifs de plus de 50 ans baisse de 8 , 9 % , a lors q u e 
la popula t ion totale du m ê m e â g e augmen te d e 9 ,8%. 

C e t écart impor tan t en t re une populat ion act ive qui baisse e t une populat ion ac t ive qui 
a u g m e n t e exis te éga lement en F ranche -Comté et dans l ' ensemble de la F rance : les p lus 
d e 50 ans sont d e p lus en p lus nombreux ; ils travail lent d e mo ins en moins . 

P A T > 50 ans , T 82 90 évol 82 /90 , va é \ o l 8 2 / 9 0 , % 
A U 2 3 9 3 2 ! 21 800 -2 132 
F C ! 9 6 520! 85 680 -10 840 -11 ,2 
F rance 5 168 532! 4 668 078 -500 4 5 4 -9,7 

Ce sont les h o m m e s les acteurs de ce p h é n o m è n e : c e sont eux qui sont touches par la 
ba isse d'activité d e leur t ranche d 'âge , a lors q u e leur popula t ion a u g m e n t e d a v a n t a g e q u e 
ce l le des f emmes ; dans l 'Aire Urba ine , le n o m b r e d'actifs baisse de 1 3 % quand leur po 
pulal ion a u g m e n t e de 1 1 % . 

Les femmes , au contra i re , voient leur nombre baisser très peu sur le marché d e l 'emploi : 
- 1 % ; el les y sont d 'ail leurs enco re peu nombreuses . 

Popula t ion act ive totale : les plus de 50 ans 
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F r a n c h e C o m t é 

11 



E V O L U T I O N 1982/90 

T A U X D ' A C T I V I T É 

L'examen des taux d'activité c o n f i r m e la baisse d'activité de cette c lasse d'âge, 
d'une manière très contrastée entre h o m m e s et f emmes : 

- le taux d'activité mascul in baisse cons idérablement : -1.2,4 points 

-le taux d 'activité féminin augmen te très légèrement : 0,7 points 

A r e m a r q u e r le m o i n d r e d y n a m i s m e de l'Aire Urba ine : c'est là que le taux d'acti­
vité mascul in baisse le p lus e t que le taux d'activité féminin a u g m e n t e le moins . 

1990, T x act ivité > 50 ans A U F C France 
Total 26,7 30,5 31,7 
H o m m e s 33,2 37,7 37,7 
F e m m e s 20,0 24 ,3 25,9 

1982, T x activité > 50 ans A U F C France 
Total 31,2 31,6 31,7 
H o m m e s 45,6 44 ,2 44 ,4 
F e m m e s 19,3 21 ,5 21,7 

taux d'activité > 50 ans = actifs > 50 ans * 100 

population totale > 50 ans 

Plus d e 50 ans : évolut ion compara t ive des taux d 'activité 

Total H o m m e s F e m m e s 

A U i M 
m 

F C W 
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1-2- LES PERSONNES ACTIVES AYANT UN EMPLOI 

Les personnes actives qui ont un emploi ont vu, entre 1982 et 1990, 
leur nombre baisser dans des proportions supérieures au nombre 
d'actifs totaux. Ce qui révèle un déficit d'emplois. 

Le poids de l'Aire Urbaine dans la Région est donc également en 
régression en ce qui concerne la population active ayant un em­
ploi. 

La répartition par sexe de cette population est plus déséquilibrée 
encore que celle de leur population active totale ; cependant, l'évo­
lution 1982190 réduit ce déséquilibre. 

Le comportement et la situation des hommes et des femmes face à 
l'emploi est différente : 

- les hommes sont beaucoup plus mobiles, certains 
quittent l'Aire Urbaine ; ceux qui restent ne voient pas leur situa­
tion s'aggraver. 

- les femmes ne partent pas ; comme elles sont de 
plus en plus nombreuses sur le marché du travail, ce sont elles que 
le déficit d'emplois touche le plus. 

Ce déficit d'emplois est particulièrement préoccupant pour les âges 
médians de 25 à 49 ans : c'est à ce moment là que les hommes par­
tent et que les femmes sont confrontées au chômage. 
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1-2-1- POPULATION ACTIVE AYANT UN EMPLOI 

LA PAE* DE L'AIRE URBAINE, C'EST : \ 

- 26,5% DE LA PAE RÉGIONALE ( 27,9% EN 1982 ) j 

- UN ÉCART AVEC LA PAT QUI RÉVÈLE UN DÉFICIT D'EMPLOIS j 

- UNE RÉPARTITION PAR SEXE PLUS DÉSÉQUILIBRÉE ENCORE 
QUE CELLE DE LA PAT : 65,1% D'HOMMES, 34,8% DE FEMMES / 

- UNE DIMINUTION SUPÉRIEURE ( -3,6%) À CELLE DE SA PAT / 

- UN POIDS DANS LA RÉGION EN RÉGRESSION y 

E N 1990 Populat ion act ive ayant un emplo i en 1990 : 114 700 , dont 

71 568 h o m m e s 

4 3 132 f emmes 

Elle représente 2 6 , 5 % d e la P A E régionale , un peu moins q u e la part d e sa P A T dans 
l ' ensemble régional ( 2 7 % ) ; ce qui é v o q u e d 'ores et déjà un défici t d 'emplois . 
L ' examen d e la P A T a révélé un relatif déséqui l ibre d e sa s tructure pa r sexe : 5 9 , 5 % 
d 'hommes , 4 0 , 5 % d e f emmes . Sa P A E connai t un déséqui l ibre p lus fort encore : 6 2 , 3 % 
d 'hommes , 37 ,6% de f emmes . 

L e déficit d 'emplois concerne les f emmes p lus q u e les h o m m e s . 

E N 1 9 8 2 Populat ion act ive ayant un emplo i en 1982 : 119 0 4 0 , dont 

7 7 5 8 4 h o m m e s 

4 1 456 f e m m e s 

La P A E de l 'Aire Urba ine représenta i t 2 7 , 9 % de la P A E régionale , un peu mo ins que la 
par t de sa P A T dans l 'ensemble régional ( 2 8 , 4 % ) . 

L e poids de l 'Aire Urba ine d iminue d o n c un peu dans l ' ensemble régional . 

La répart i t ion par sexe était la suivante : 6 5 , 1 % d 'hommes , 3 4 , 8 % de femmes , 

l 'écart ent re h o m m e s et femmes était plus impor tant encore qu 'en 1990. 

E V O L U T I O N 1982/90 
- 4340 personnes 

P O P U L A T I O N T O T A L E 

Seule , l 'Aire Urbaine connai t une évolut ion négat ive de sa populat ion act ive ayant 
un emplo i : - 3 , 6 % . D a n s le m ê m e temps , elle perd 2,8 % de sa P A T . Elle connai t 
donc un déficit d 'emplois . 

P A E , Total 8 2 90 évol 82 /90 , va év 0182/90,%' 

A U 119 0 4 0 ! 114 700 -4 340 -3 ,6 
F C 4 2 5 776 : 4 3 1 241 5 4 6 5 : 1,3 
France 21 471 784 22 2 7 0 2 1 8 7 9 8 4 3 4 : 3,7 

pour faciliter la lecture, nous appellerons ci-après : 

PAT : la Population Active Totale 

PAE : la Population Active ayant un Emploi 
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E V O L U T I O N 1982/90 

H O M M E S E T F E M M E S 

BAISSE PLUS FORTE DE LA POPULATION ACTIVE AYANT UN EM­
PLOI QUE DE LA POPULATION ACTIVE TOTALE : UN DÉFICIT 
D'EMPLOIS NON NEGLIGEABLE. 

DES HOMMES QUITTENT L'AIRE URBAINE ; CEUX QUI RESTENT 
NE VOIENT PAS LEUR SITUATION S'AGGRAVER. 

LES FEMMES NE PARTENr PAS ; ELLES SONT PLUS NOMBREU­
SES SUR LE MARCHE DU TRAVAIL. CE SONT ELLES QUE LE DE­
FICIT D'EMPLOIS TOUCHE LE PLUS. 

4340 personnes , d o n t : 

- 6016 h o m m e s 

+ 1676 f e m m e s 

L' évolut ion négat ive de la P A E est le fait des h o m m e s ; leur ba isse ( -7 ,8%) est à 
peu près équivalente à celle d e leur P A T (-7,9%), c e qui signifie : 

- d 'une part , un fort déficit de pos tes de travail occupés par des h o m m e s 

- d 'autre part , un c h ô m a g e qui n e s 'aggrave pas . 

O n peu t donc , sans t rop ext rapoler - bien que les chiffres ici ne fournissent pas d e preu­
v e absolue- conclure à des dépar ts dans certaines classes d 'âge mascu l ines . 

La P A E féminine s'accroit dans l 'Aire Urbaine : 4 % , ma i s mo ins qu'ai l leurs. 

C e faible accro issement n e c o m p e n s e pas la forte ba isse d e la P A E mascul ine . La po­
pulat ion act ive totale augmen te davan tage que la P A E , révélant un c h ô m a g e féminin  
général . C'est toutefois dans l 'Aire Urba ine q u e ce t écart es t le p lus faible : 1,7 points . 
Bien q u e l'on n e puisse l 'affirmer, ce fait évoque encore un léger retart local- et régio­
nal- en mat ière d e travail des f emmes . 

En tout état de cause , les f emmes n 'ont pas quit té l 'Aire Urba ine ; e l les se sont présen­
tées p lus nombreuses sur le ma rché du travail ; e l les son t donc davan tage touchées par 
le chômage . 

Populat ion act ive ayant un emplo i : évolut ion compara t ive 
1982/90 par sexe 
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-2- POPULATION ACTIVE AYANT UN EMPLOI PAR GRANDES TRANCHES D'AGE 

G A R Ç O N S E T F I L L E S D E 15 À 24 A N S 

REFLUX GENERAL DES TRES JEUNES ACTIFS, SURTOUT DANS 
L'AIRE URBAINE. 

MEME MOINS NOMBREUX, ILS SONT TRES FRAGILES FACE AU 
CHOMAGE ; CE SONT LES FILLES QUI Y SONT LE PLUS SENSI­
BLES 

1990 : Popula t ion act ive de 15 à 24 ans : 13 295 , dont en 1982 : Populat ion act ive de 15 à 2 4 ans : 16 992 , dont 

8275 h o m m e s 10 2 7 2 h o m m e s 

5020 f e m m e s 6720 f e m m e s 

évolut ion 1982/90 : - 3697 personnes , dont : 

- 1997 h o m m e s 

- 1700 f e m m e s 

Les très j e u n e s actifs ayant un emplo i voient leurs effectifs baisser partout . C'est 
d a n s l 'Aire Urba ine qu'ils baissent le plus . C 'est dans l 'Aire Urba ine éga l emen t q u e 
l 'écart ent re P A T et P A E est la p lus forte : les j eu n es actifs y sont moins n o m b r e u x sur 
le ma rché du travail ( reflux démograph ique d e cet te c lasse d 'âge, a l longement de la 

P A E 15-24 ans, T \ 82 90 évol 82 /90 , va évo l82 /90 ,% 
A U 16 9 9 2 : 13 295 -3 6 9 7 - -21 ,K 
F C : 6 2 2 3 6 ! 4 9 751 - 1 2 4 8 5 ' -У Kl 
France i 2 900 7 9 6 : 2 339 4 9 6 -561 3 0 0 ; 10 1 

G a r ç o n s et filles n e sont pas tout à fait égaux . On a vu p r é c é d e m m e n t la chu t e impor­
tante ( en %) d e la P A T féminine ; ce l le d e la P A E l'est éga lement . C'est dans l 'Aire Ur­
ba ine q u e cet écar t est le plus fort : 6,8 points ; m ê m e si e l les sont b e a u c o u p mo ins 
nombreuses sur le marché du travail qu 'en 1982, e l les sont n o m b r e u s e s à passer par 
le c h ô m a g e ; p lus nombreuses q u e les garçons qui y passent également . 

O n assiste donc à un double m o u v e m e n t : le ref lux des très j eunes d u m a r c h é d u tra­
vail e t leur fragilité face au c h ô m a g e : c'est p a r ce qu' i ls savent que le c h ô m a g e les at­
tend qu' i ls diffèrent leur entrée dans la vie ac t ive , n o t a m m e n t en poursuivant des é tudes 
(ou en par tant , ma i s on n e peu t l 'affirmer ici) . 

C'est parce qu 'el les savent que le c h ô m a g e les conce rne plus q u e les garçons q u e les 
filles diffèrent p lus longtemps encore leur ent rée sur le ma rché du travail. 

Popula t ion act ive ayant un emplo i : les 15-24 ans 
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H O M M E S E T F E M M E S D E 25 À 49 A N S 

UN DEFICIT D'EMPLOIS PREOCCUPANTE POUR CETTE TRANCHE D'AGE : LA PO­
PULATION ACTIVE AYANT UN EMPLOI S'ACCROIT TROP PEU PAR RAPPORT A LA 
POPULATION ACTIVE TOTALE. 

CONSEQUENCE : LES HOMMES PARTENT ET LES FEMMES SONT CONFRONTEES 
AU CHOMAGE 

en 1990 : Populat ion act ive de 25 à 49 ans : 81 8 0 1 , dont 

50 549 h o m m e s 

31 252 f e m m e s 

e n 1982 : Populat ion act ive d e 25 à 4 9 ans : 79 552 , dont 

52 240 h o m m e s 

2 7 3 1 2 f e m m e s 

évolut ion 1982/90 : 2249 personnes , dont : 

- 1 6 9 1 h o m m e s 

+ 3940 f emmes 

L'évolut ion de la P A E de cette tranche d'âge est fa ib lement posit ive d a n s l 'Aire U r ­
baine : + 2 , 8 % . Cette évolut ion est à rapprocher de cel le de la P A T : + 6 , 1 % . Cel le-ci 
s 'accroit trop vite pour les disponibi l i tés d 'emplois existantes . 

Р А Е 2 5 4 9 ans , T ! 82 90 évol 82 /90 , va évoI82 /90 ,% 

A U 79 5521 81 801 2 2 4 9 ; 2,8 

F C i 271 996! 303 042 3 1 0 4 6 : 11,4 
F rance ; 13 713 4921 15 707 564 1 994 0 7 2 : 14,5 

Seu le évolut ion néga t ive entre 1982 et 1990 : les h o m m e s actifs ayant un emplo i ; - 3 , 2 % ; 
ils sont seuls éga lement à connaî t re une baisse de leur P A E supér ieure à cel le de leur 
P A T : cet te évolut ion conf i rme des dépar ts d ' hommes actifs qui t tant leur e m p l o i e t p roba­ 
b lement la région après que lques années de vie act ive. On peut voir dans l ' examen détai l lé 
des pyramides des âges q u e les c lasses d 'âge les p lus touchées sont les p lus j eu n es ( 2 5 à 
39 ans , e t surtout cel le de 30-34 ans) . 

L 'évolut ion du n o m b r e de f emmes ayant un emplo i est par tout posi t ive ; c'est dans l 'Aire 
Urba ine qu 'e l le l 'est le moins : 14 ,4%. C'est pourtant dans l 'Aire Urba ine q u e l 'écart en t re 
l 'évolution des act ives totales et des ac t ives ayant un emploi est la plus forte : 6,5 poin ts . 

Les f emmes arr ivent mass ivemen t sur le m a r c h é de l 'emploi , ma i s les pos tes d e travail  
d isponibles pour e l les sont trop peu nombreux pour faire face à cet te a r r ivée mass ive .  
C'est vrai partout : c'est vrai surtout d a n s l 'Aire Urba ine . 

Popula t ion act ive ayant un emploi : les 25-49 ans 
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H O M M E S E T F E M M E S D E P L U S D E 50 A N S 

LA PERIODE 1982/90 EST CELLE DES MISES EN PRÉ RETRAITE. 

LE NOMBRE D'ACTIFS DE PLUS DE 50 ANS AYANT UN EMPLOI 
DIMINUE DONC FORTEMENT. 

CE PHENOMENE N'EST PAS RESERVE A L'AIRE URBAINE 

en 1990 : Populat ion act ive de plus de 50 ans : 19604, dont en 1982 : Popula t ion active de p lus de 50 ans : 22 496 d o n t 

12744 h o m m e s 

6 8 6 0 f e m m e s 

15072 h o m m e s 

7 4 2 4 f e m m e s 

évolut ion 1982/90 : - 2892 personnes , dont : 

- 2328 h o m m e s 

- 5 6 4 f e m m e s 

P A E > 5 0 a n s , T 82 90 I é v o l 8 2 / 9 0 , va! évo l82 /90 ,% 

AU 22 4 9 6 19 604 -2 8 9 2 ->12,9 
P C \ 91 544[""""""""78 4 4 8 -13 0 9 6 ' -14 , 3 
F r a n c e j 4 8 5 7 4 9 6 1 4 2 2 3 1 5 8 - 6 3 4 338 -13,1 

L a d iminut ion d e la P A E de p lus d e 50 a n s est générale . C e n'est pas d a n s 
l 'Aire Urba ine qu 'el le est la p lus accentuée . Seu le d e toutes les t ranches d 'âge , la 
popu la t ion act ive d e plus de 50 ans voit sa P A E d iminue r beaucoup plus forte­
m e n t q u e sa P A T . 

U n e ra ison peut être évoquée : 

la pér iode 1982/90 est cel le des mises en pré retraite mass ives . M a i s ces mi ses 
en p r é retrai te on t eu des pér iodes et des rég imes différents, n 'excluant pas systé­
m a t i q u e m e n t le p ré retrai té du marché du travail. C'est sans dou te la raison pour 
l aque l le la P A T ba i s se mo ins fortement q u e ce l le ayan t un emplo i , cer ta ins p r é 
retrai tés s ' inscrivant à l 'ANPE pour re t rouver un emplo i . Cet te expl icat ion 
c o n c e r n e les h o m m e s . 

M o i n s n o m b r e u s e s q u ' e u x , les f emmes de plus de 50 ans connaissent pour­
t a n t u n e exc lus ion plus importante d u m a r c h é d u travail . 

Popula t ion act ive ayant un emplo i : les p lus d e 5 0 ans 
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II- EMPLOI ET ECONOMIE 

L'emploi dans sa dimension économique traite d'une part, des carac­
téristiques socio-économiques des actifs ayant un emploi, d'autre 
part, des effectifs salariés et de la structure des établissements. 

1- Caractéristiques socio-économiques 
Les caractéristiques socio-économiques des actifs ayant un em­

ploi examinent l'emploi de ceux-ci par grands secteurs d'activités, 
leur statut (salarié, non salarié), leur catégorie socio-professionnelle. 

Il s'agit ici des actifs au lieu de résidence : les sources de ce chapitre 
sont celles des RGP 1982 et 1990. 

Ce chapitre présentera donc chacune des caractéristiques socio-
économiques en fonction des mêmes variables que celles choisies 
pour la population active dans sa dimension démographique : 

- variable démographique : le sexe, 

- variable " temps" : évolution entre 1982 et 1990, 
- variable géographique : l'Aire Urbaine sera com­

parée à sa Région et à la France. 

2- Structure des établissements et des effectifs salariés 
L'examen de la structure des établissements et des effectifs sala­

riés a pour source l'ASSEDIC (exploitation INSEE). Il s'agit donc 
des actifs salariés à leur lieu de travail. Il n'est donc pas possible de 
comparer ici population active totale au lieu de résidence et popula­
tion active salariée au lieu de travail. Seul, l'examen de la population 
active au lieu de travail -données DSfSEE du RGP- permettrait une 
comparaison. 

Signalons simplement que l'analyse des effectifs salariés faite à par­
tir des sources ASSEDIC est particulièrement satisfaisante en ce qui 
concerne l'Aire Urbaine BELFORT HERICOURT MONTBÉ-
LIARD puisque 91,7% des actifs de l'Aire Urbaine sont des salariés. 

Ce chapitre présentera les établissements et les effectifs sala­
riés de ces établissements par taille d'établissement et grands sec­
teurs d'activités ( secteurs secondaire et tertiaire appelés parfois ici 
"secteur industriel et du BTP" et "secteur du commerce et des servi­
ces privés"). 

Les variables choisies sont : 

- une variable démographique : le sexe 
- une variable "temps" : évolution 1982/90, pour 

une raison d'homogénéité avec les données du RGP ; de plus, au mo­
ment de la réalisation de l'étude, l'année 1991 était disponible en 
données brutes seulement (non corrigées). 

- une variable géographique : l'Aire Urbaine sera 
comparée à la Franche Comté. 
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- CARACTÉRISTIQUES SOCIO-ÉCONOMIQUES DES PERSONNES ACTIVES 

L'Aire Urbaine BELFORT HERICOURT MONTBELIARD a 
une structure d'emplois originale : les actifs s'y répartissent de ma­
nière à peu près égale entre secteurs secondaire et tertiaire. L'évo­
lution 1982/90 a cependant réduit cette spécificité avec une forte 
baisse des actifs de l'industrie et une hausse notable de ceux du 
commerce et des services ; c'est ce secteur qui freine la décroissan­
ce entre 1982 et 1990, sans parvenir à l'enrayer. 

L'Aire Urbaine correspond encore à une image traditionnelle 
de la répartition par sexe des actifs : les hommes dans l'industrie, / 

les femmes dans les services. Même l'évolution 1982/90 maintient ce I 
caractère très "sexué" des secteurs d'activités. 

L'emploi dans l'Aire Urbaine est dominé par le salariat et par 
une catégorie socio-professionnelle : les ouvriers. 
Cette double caractéristique s'estompe cependant entre 1982 et 
1990, rapprochant ainsi l'Aire Urbaine de la tendance générale de 
tertiarisation de la société. 
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II-l-l- LES EMPLOIS DES ACTIFS PAR SECTEURS D'ACTIVITÉS 

U N E S P E C I F I C I T E D E L ' A I R E U R B A I N E : L ' E Q U I L I B R E D E S S E C T E U R S S E C O N D A I R E E T T E R T I A I R E . 

L ' É V O L U T I O N 1982/90 A C E P E N D A N T R É D U I T C E T T E S P É C I F I C I T É A V E C U N E F O R T E B A I S S E D E S ACTIFS 
D A N S L ' I N D U S T R I E E T U N E H A U S S E N O T A B L E D E S A C T I F S D A N S L E C O M M E R C E E T L E S S E R V I C E S . 

P e r s o n n e s act ives ayant un emplo i : 114 700 , dont : 

1 388 dans le secteur pr imaire 

57 028 dans le secteur secondaire 

56 284 dans le secteur tertiaire 

4 9 , 7 % des actifs ayant u n emplo i travail lent dans l ' indus­
trie et le B T P 

4 9 , 1 % travail lent d a n s le c o m m e r c e et les services privés 

1,2% travail lent d a n s l 'agriculture. 

E N 1990 L a spécificité de l 'Aire Urbaine apparai t très c la i rement dans les g raph iques c i -dessous : 

- quas i équi l ibre en t re les secteurs secondai re e t tertiaire, le secteur secondai re d o m i n a n t très l égèrement . 

C e t t e fa ib le d o m i n a n c e d u s e c o n d a i r e a p p a r a i t a c t u e l l e m e n t c o m m e r a r e d a n s u n e é c o n o m i e o ù les e m p l o i s 
t e r t i a i r e s s o n t d e v e n u s l a r g e m e n t p r é d o m i n a n t s . 

- insignif iance du secteur pr imai re - ce qui est assez normal compte tenu du p o i d s des agg loméra t ions dans le zo­
n a g e re tenu- m a i s t émoigne cependan t d'un N o r d F ranche -Comté où l 'agricul ture connai t depuis long temps déjà 
u n e forte dépr ise . 

La F r a n c h e - C o m t é a é té présentée ci dessous avec et sans l 'Aire Urba ine . L e po ids de cel le ci y apparai t claire­
ment . Sans el le, la F ranche -Comté se rapproche du modè le nat ional avec un secteur tertiaire dominan t , m ê m e si 
ses 5 4 , 3 % d'actifs dans c e secteur d'activité sont encore loin des 6 4 , 2 % français. 

E N 1982 L a juxtapos i t ion des tableaux e t des graphiques 1982/90 permet ten t les r e m a r q u e s su ivantes : 

- ba i s se généra le du secteur pr imai re 

- ba i sse générale du secteur secondai re . C'est dans l 'Aire Urba ine q u e c e secteur ba isse le p lus : - 6,5 points . C'est 
en F r a n c h e - C o m t é qu'il baisse le mo ins . 

- hausse généra le du secteur tertiaire. C'est dans l 'Aire Urba ine qu' i l a u g m e n t e le p lus : + 7 points . 

G r â c e à ce t t e d o u b l e évo lu t ion , l 'A i re U r b a i n e a p p a r a i t c o m m e m o i n s a t y p i q u e en 1990 q u ' e n 1982 . 

Aire U r b a i n e : Actifs par secteurs 
d 'act ivi té en 1990 

Aire Urbaine : Actifs par secteurs 
d'activité en 1982 

F ranche -Comté : Actifs par secteurs 
d 'activité en 1990 

Franche-Comté : Actifs par secteurs 
d'activité en 1982 

La Franche-Comté est représentée ci-dessus sans l'Aire Urbaine. Avec elle, la répartition 
des acùfs est la suivante : 

1990 : secteur 1 : 5,6% ; secteur 2 : 41,5% ; secteur 3 : 52,9% 

1982 : secteur 1 : 8 .1% : secteur 2 : 44.8% : secteur 3 : 47 .1% 21 

F r a n c e : Actifs par secteurs d'activité 
en 1990 

France : Actifs par secteurs d'activité en 
1982 

Sec teur p r imai re 

Secteur secondaire 

Sec teur tert iaire 



É V O L U T I O N 1982/90 

Q U A S I D I S P A R I T I O N D U S E C T E U R P R I M A I R E . 

F O R T E R É D U C T I O N D U S E C T E U R S E C O N D A I R E . 

L E S E C T E U R T E R T I A I R E F R E I N E L A D É C R O I S S A N C E . 

L E S S E C T E U R S D ' A C T I V I T É R E S T E N T T R È S " S E X U É S " D A N S L E U R S É V O L U T I O N S . 

- 4340 personnes , dont : 

- 628 dans le sec teur pr imaire 

- 9 9 2 4 d a n s le secteur seconda ire 

+ 6 212 dans le sec teur tertiaire 

H o m m e s : - 6016 , dont : F e m m e s : + 1676 , dont : 

- 416 d a n s le secteur pr imaire . 212 dans le secteur pr imaire 

- 7 6 5 2 d a n s le secteur secondaire . 2272 dans le secteur secondaire 

+ 2052 dans le secteur tertiaire + 4160 dans le secteur tertiaire 

A U , total Р А Е i 
1982 1990 év 82/90 va \ év 82/90 % 

Secteur pr imai re 2 0 1 6 : 1 3 8 8 ! C S - 3 ^ 
Secteur secondai re : 6 6 9 5 2 : 57 0 2 8 ! -9 924 -14 ,8 
Secteur tertiaire i 50 0 7 2 : 56 2 8 4 : 6 2 1 2 : 12,4 

T i 119 040! 114 700: -4 340 -3,6 

L'Aire U r b a i n e perd 3 ,6% de ses actifs ayant un emplo i . 

L e sec teur p r ima i re se rédui t encore : - 3 1 , 2 % ( mais faibles 
valeurs abso lues ) ; il s'agit surtout d ' hommes . 

Le secteur secondaire perd 14 ,8% de ses actifs , propor­
t ionne l lement un peu plus de f e m m e s que d ' h o m m e s , 
a lors qu'e l les y sont déjà peu nombreuses . 

L e secteur tert iaire g a g n e 12 ,4% d'actifs : il ne c o m p e n s e 
pas les per tes des deux aut res secteurs , mais enraye la dé­
cro issance . Il gagne p lus de f emmes que d 'hommes . 

L e déséqui l ibre entre h o m m e s et femmes dans les secteurs 
secondai re et tertiaire se c reuse encore : l ' industrie perd 
proport ionne l l ement plus de f e m m e s , alors qu'el le en a 
d é j à peu ; le secteur tertiaire gagne m o i n s d ' h o m m e s , 
alors qu'i l en a peu . 

Il faut soul igner cette évolut ion, inverse à l 'évolution na­
t ionale où les h o m m e s investissent le tertiaire. Ici, le sec­
teur tertiaire appara î t un peu c o m m e le domaine réser­
vé des f e m m e s , d a n s la mesure où elles ont très peu 
d 'opportuni tés d 'emplois dans un secteur industriel en 
forte décro i ssance qui reste le d o m a i n e des h o m m e s . 

Aire U r b a i n e : évolut ion 1982/90 des grands secteurs 
d'activité ( va ) 
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H O M M E S E T F E M M E S P A R S E C T E U R S D ' A C T I V I T É S 

L E S H O M M E S D A N S L ' I N D U S T R I E , L E S F E M M E S D A N S L E S S E R ­
V I C E S . U N E I M A G E T R A D I T I O N N E L L E Q U I C O R R E S P O N D E N ­
C O R E A L A R É A L I T É D E L 'AIRE U R B A I N E , M A I S P L U S A C E L L E 
D E L A F R A N C E . 

H o m m e s actifs ayant un emplo i : 71 568 dont : 

968 dans le secteur pr imaire 

45 136 dans le secteur secondaire 

25 4 6 4 dans le secteur tertiaire 

F e m m e s act ives ayant un emplo i : 4 3 132 dont : 

420 dans le secteur pr imaire 

11 8 9 2 dans le secteur secondaire 

30 820 d a n s le secteur tert iaire 

La répartition par sexe de la population acdve ayant un emploi déséquilibre totale­
ment le rapport entre secteurs secondaire et tertiaire : les hommes travaillent dans l'in­
dustrie, les femmes dans les services. 

En Franche-Comté également, la répartition par sexe de la Р А Е modifie le rapport en­
tre secteurs secondaire et tertiaire, mais dans une moindre mesure ; si l'on soustrait à la 
Franche-Comté l'influence de l'Aire Urbaine, on constate un léger rééquilibrage entre 
secteurs secondaire et tertiaire pour les hommes qui travaillent un peu plus dans le ter­
tiaire ; peu de changement pour les femmes. 

L'ensemble de la France, par contre, est extrêmement é lo ignée de la structure de l'Aire 
Urbaine, avec : 

- une majorité d'hommes dans le tertiaire ( 5 4 % ) 

- une minorité de femmes dans le secondaire ( 17 ,5%). 

O n imagine bien là que c'est la pénur ie d 'emplo i s tert iaires qui est en cause ; les 
f e m m e s sont contra intes par l'offre d e travai l existante , bien sûr , el les travail lent 
d o n c davantage d a n s l ' industrie dans l'Aire U r b a i n e . 

M a i s si cette contra inte était seule à agir , el les seraient plus n o m b r e u s e s à tra­
vail ler dans l ' industrie et l 'écart avec la France serait plus i m p o r t a n t D'autres 
ra i sons ont été p r é c é d e m m e n t évoquées : el les partent avant d'entrer d a n s la vie 
act ive , el les sont d a v a n t a g e en c h ô m a g e à c a u s e d e format ions inadaptées à l'offre 
de travail existante . 
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La Franche-Comté est ici représentée sans l'Aire Urbaine Avec elle, la répartition des actifs est la 
suivante : 

Hommes : secteur 1 : 6,3% ; secteur 2 : 51,8% ; secteur 3 : 41,9% 

Femmes : secteur 1 : 4 ,5% ; secteur 2 : 26,4% ; secteur 3 : 69 ,1% 23 



II-1-2- LES EMPLOIS DES ACTIFS PAR STATUT 

9 1 , 7 % D E S A C T I F S D E L 'AIRE U R B A I N E S O N T D E S S A L A R I É S . 

D A N S T O U S LES S E C T E U R S D ' A C T I V I T É , C 'EST L 'AIRE U R B A I N E Q U I A L E P L U S 
F O R T T A U X D E S A L A R I A T . 

C E P E N D A N T , E N T R E 1982 E T 1990, C 'EST E L L E Q U I C O N N A I T L A P L U S F A I B L E P R O ­
G R E S S I O N D E SES S A L A R I É S . 

E n 1990 , n o m b r e de sa lar iés : 105 248 , dont : 

320 dans le secteur pr imaire 

5 4 6 9 2 dans le sec teur secondaire 

50 236 dans le secteur tertiaire 

( sur 114 700 actifs ayant un emplo i ) 

En 1982, nombre de salariés : 109 0 9 6 , dont : 

336 dans le secteur pr imaire 

6 4 6 2 4 d a n s le sec teur secondaire 

4 4 136 dans le secteur tertiaire 

( sur 119 040 actifs ayant un emplo i ) 

E n 1990 L'Aire Urbaine a la plus forte proport ion de salariés : 9 1 , 7 % de ses actifs sont 
salariés . Ses trois secteurs d 'activité arr ivent en tête du taux d e salariat : 

- le secteur secondai re a la p lus forte propor t ion de salariés dans les trois zones 
cons idérées . C'est dans l 'Aire Urba ine q u e cette propor t ion est la plus forte : 9 5 , 9 % . 

- il es t suivi de près , dans les trois zones , par le secteur tertiaire. C'est dans l 'Aire 
Urba ine q u e la proport ion d e salariés y es t la p lus forte : 8 9 , 2 % . 

- le secteur pr imai re est r emarquab le par une proport ion d e salar iés basse et par 

u n e dispar i té entre les trois zones : c'est encore dans l 'Aire Urba ine q u e cet te p ro ­

por t ion est la p lus forte : 2 3 % . A noter la très faible propor t ion de salariés en Fran­

c h e - C o m t é ( d o m i n a n c e des pet i tes exploi ta t ions famil iales) . 

Evolut ion 1982/90 

L'Aire Urba ine , avec la p lus forte propor t ion de salariés en 1982 c o m m e en 1990, 
conna i t cependan t la p lus faible progress ion . L a F r a n c h e - C o m t é et la F rance connais ­
sent des progress ions très p roches . 

L a progress ion d e salariés du sec teur secondai re ba i sse l égèrement dans l 'Aire Urba i ­
ne : -0,6 points . En valeurs absolues , cela représente 9 9 3 2 personnes : c'est l ' inciden­
ce d e la forte baisse de la popula t ion act ive totale du secteur. 

La propor t ion d e salariés du secteur tertiaire a u g m e n t e légèrement : +1,1 points , en 
valeurs absolues , + 6 1 0 0 pe rsonnes : c'est l ' incidence directe de l 'augmentat ion des ac­
tifs de c e secteur. 

L' importance de l 'emploi salarié dans l'Aire Urba ine est telle q u e toute variat ion 
de la populat ion act ive ayant un emploi a u n e traduct ion directe sur la propor ­
tion de salariés , et très peu d' incidence sur la populat ion active non salariée : 

- dans le secteur secondai re , la populat ion act ive non salariée a u g m e n t e d e 8 person­
nes ! 

- dans le secteur tertiaire, la variat ion est de 112 personnes en 1990, c e qui n'est pas 
négl igeable , compte tenu du n o m b r e de personnes concernées : 6 0 4 8 non salariés en 
1990. 

1 9 8 2 % s a l a r i é s / P A E \ A U F C France 

Secteur p r imai re 16,6 9,0 ; 16,9 

Secteur seconda i re 96,5 : 92 ,9 91 ,2 

Sec teur tert iaire 88,1 ! 87 ,2! 87,6 

Tota l ! 91,6! 83 ,3 83,1 

1 9 9 0 % s a l a r i é s / Р А Е \ A U ! F C France 

Secteur pr imaire 23,0 13,1 21,0 

Secteur secondaire 95,9 93 ,5 ; 90,8 

Secteur tertiaire 89 ,2! 88,6! 88,7 

Tota l ! 91 ,7 ! 86,4! 85,5 
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II-1-3- LES EMPLOIS DES ACTIFS PAR CATÉGORIES SOCIO-PROFESSIONNELLES 

L'AIRE URBAINE EST TRÈS MARQUÉE PAR UNE CSP : LES OUVRIERS. 

ENTRE 1982 ET 1990, LA PROPORTION D'OUVRIERS BAISSE ET CELLE DES CSP LIÉES À LA 
TERTIARISATTON DE LA SOCIÉTÉ ( PROFESSIONS INTERMÉDIAIRES, EMPLOYÉS, CADRES ) 
AUGMENTE. 

LA PHYSIONOMIE DE L'AIRE URBAINE SE RAPPROCHE AINSI DES TENDANCES GÉNÉRALES. 

En 1990, s u r l l 4 700 actifs ayant un emplo i , il y a : 

- 56 2 2 4 ouvr iers 

- 24 564 e m p l o y é s 

- 22 356 profess ions in termédia ires 

- 7 232 cadres et profess ions intel lectuel les supér ieures 

- 6 9 5 2 art i sans , c o m m e r ç a n t s , Che f s d 'Entreprises 

- 1 7 1 2 agr icul teurs 

En 1982, sur 119 0 4 0 actifs ayant un emplo i , il y a : 

- 4 7 9 1 2 ouvr iers 

- 25 360 e m p l o y é s 

- 24 3 3 2 profess ions intermédia ires 

- 9 172 cadres et profess ions intel lectuel les supér ieures 

- 6 856 art i sans , c o m m e r ç a n t s , Chefs d 'Entreprises 

- 1 068 agr icul teurs 

Aire U r b a i n e 1990 : répart i t ion d e s F ranche -Comté 1990 : répart i t ion des F rance 1990 : répart i t ion des 
ca tégor ies socio-profess ionnel les catégories socio-professionnel les catégories socio-professionnel les 

Ai re U r b a i n e 1982 : répart i t ion des 
ca tégor ies socio-profess ionnel les 

F ranche -Comté 1982 : répart i t ion des 
catégories socio-professionnel les 

France 1982 : répart i t ion des 
ca tégor ies socio-professionnel les 

m Agriculteurs 

p~\ Art, Com, CE 

3 Cad, prof intel> 

|H Employés 

Ouvriers 
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II-1-3- LES EMPLOIS DES ACTIFS PAR CATÉGORIES SOCIO-PROFESSIONNELLES 

L'AIRE URBAINE EST TRÈS MARQUÉE PAR UNE CSP : LES OUVRIERS. 

ENTRE 1982 ET 1990, LA PROPORTION D'OUVRIERS BAISSE ET CELLE DES CSP LIÉES À LA 
TERTIARISATION DE LA SOCIÉTÉ ( PROFESSIONS INTERMÉDIAIRES, EMPLOYÉS, CADRES ) 
AUGMENTE. 

LA PHYSIONOMIE DE L'AIRE URBAINE SE RAPPROCHE AINSI DES TENDANCES GÉNÉRALES. 

1 1990 , s u r i 14 700 actifs a y a n t un emplo i , il y a : 

56 2 2 4 ouvr ier s 

24 564 e m p l o y é s 

22 356 profess ions in termédia ires 

7 2 3 2 cadres et profess ions intel lectuel les supér ieures 

6 9 5 2 art i sans , c o m m e r ç a n t s , C h e f s d 'Entreprises 

1 7 1 2 agr icul teurs 

En 1982, sur 119 0 4 0 actifs ayant un emplo i , il y a : 

- 4 7 9 1 2 ouvriers 

- 2 5 360 e m p l o y é s 

- 2 4 3 3 2 profess ions intermédia ires 

- 9 172 cadres et profess ions intel lectuel les supérieures 

- 6 8 5 6 art i sans , c o m m e r ç a n t s , Chefs d 'Entrepr ises 

- 1 068 agr icul teurs 

Aire Urba ine 1990 : répart i t ion des F ranche -Comté 1990 : réparti t ion des France 1990 : répart i t ion des 
ca tégor ies socio-profess ionnel les catégories socio-professionnel les ca tégor ies socio-professionnel les 

Ai re U r b a i n e 1982 : répart i t ion des F ranche -Comté 1982 : répart i t ion des France 1982 : répart i t ion des 
ca tégor ies socio-profess ionnel les catégories socio-professionnel les ca tégor ies socio-professionnel les 

Agriculteurs 
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En 1990 c o m m e en 1982, le "classement" des ca tégor ies socio-profess ionnel les 
d a n s les t rois zones reste le m ê m e : 1- ouvr ie rs , 2 - employés , 3 - Profess ions inter­
média i res , 4 - Cadres et professions intellectuelles supér ieures , 5- Ar t i sans , com­
merçan t s , chefs d 'entreprises, 6- agr icul teurs . 

Mais les propor t ions que représentent chacune d e ces catégories évolue for tement : 

- ba isse généra le des ouvriers et des agricul teurs 

- s tagnat ion des art isans, commerçan t s et chefs d 'entreprises 

- hausse des autres C S P : d 'abord les profess ions in termédia i res , 

ensui te les cadres , 

enfin les employés . 

L 'Aire Urba ine es t assez conforme à l 'évolution généra le . 

Que lques spécificités à noter : 

- c'est dans l 'Aire Urba ine que les ouvr iers restent les p lus n o m b r e u x en 
1990 : 4 1 , 8 % ; c'est là aussi q u e leur réduct ion est la p lus forte : - 5,4 poin ts 
(France : - 3,4 points ; F C : - 2,6 ; - 1 , 4 sans l 'Aire Urba ine ) . 

- c 'est d a n s l 'Aire Urbaine que la progress ion des cadres est la m o i n s rap i ­
de : +1 ,9 poin ts ( F C : + 2 points- avec ou sans l 'AU-, F r a n c e : + 3 ) . 

L a p ropor t ion d e cadres y est cependan t p lus é levée q u e d a n s l ' ensemble d e la R é ­
gion : 8 % ( F C : 7 ,6% avec l 'AU, 7 ,4% sans ). 

C e s que lques chiffres indiquent que l 'Aire Urba ine inf luence p e u la s t ructure e t 
l 'évolution des catégories socio-professionnelles dans la F ranche C o m t é . 

DEFINITION DES CSP 

CE ; Chef d'Entreprise 

CAD : Cadre 

PI : prof.intermédiaire, cadres moyens, technicien, maîtrise 

EMP : Employés Commerce et Industrie 

OQ : Ouvriers Qualifiés 

ONQ : Ouvriers Non Qualifiés, manoeuvres 
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II-2- ETABLISSEMENTS ET EFFECTIFS SALARIÉS 

L'Aire Urbaine BELFORT HERICOURT MONTBÉLIARD présente 
une structure d'établissements et des effectifs salariés correspon­
dants très " typée" : 

- domination des très grands établissements dans l'industrie, 
avec un emploi majoritairement industriel de grand établissement, 

- corrélativement, deux maillons faibles : 

*peu de PME industrielles, 
I 

* un emploi tertiaire qui a du mal à se développer, j 
malgré une structure dense de petits établissements. / 

Emplois masculins et féminins y sont très différenciés : 

- l'emploi masculin est un emploi industriel de grand établis­
sement, 

- l'emploi féminin , quoique très influencé par le caractère in­
dustriel de l'emploi local, est cependant à dominante tertiaire. 
L'évolution 1982/90 est marquée par une chute importante des ef­
fectifs salariés industriels des grands établissements. 
Cette forte personnalité de la structure des établissements et des 
emplois salariés dans l'Aire Urbaine pèse fortement sur la structure 
franc-comtoise. 
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II-2-1- EN 1990, ÉTABLISSEMENTS ET EFFECTIFS SALARIÉS 

LA DOMINATION DES TRES GRANDES ENTREPRISES 
DANS L'INDUSTRIE 

UNE STRUCTURE DE PETITES ENTREPRISES DANS LE 
COMMERCE ET LES SERVICES 

PEU DE PME DE 10 A 500 SALARIES 

En 1990 , 5 229 é tabl i s sements , dont 

1 3 3 6 dans le sec teur secondaire 

3 8 9 3 dans le secteur tertiaire 

E n 1982, 4 6 8 2 é tabl i s sements , dont 

1 228 d a n s le secteur secondaire 

3 4 5 4 d a n s le sec teur tertiaire 

E N 1990 

d o m i n a n t e des petites entreprises de m o i n s d e 10 salariés : 8 0 , 5 % du total (FC: 80,9%) 

Les P M E de 10 à 50 salariés représentent 1 5 , 9 % du total des entrepr ises ( F C :15,5%) 

Les entreprises de plus de 50 salariés sont peu n o m b r e u s e s : 3 , 4 % (FC : 3 ,5%). 

- 2 5 , 5 % des é tabl i ssements sont des é tab l i s sements industrie ls ( F C : 29 ,7%) ; il y a 
donc envi ron un é tabl i ssement seconda i re p o u r trois é tab l i ssements tert iaires. 

7 1 , 6 % des é tabl issements du secteur industriel sont des é tab l i ssements d e mo ins d e 10 
salariés (FC : 71 ,5%) . 

- tous les é tabl i s sements de p lus d e 500 sa lar iés sont d e s é tab l i s sements industrie ls ( F C . 
91 ,7%) . 

dans les deux secteurs 
d 'ac t iv i té : 

dans le secteur industr iel 
e t du BTP 

- ils sont les plus n o m b r e u x : 7 4 , 5 % des é tab l i s sements sont des é tabl i ssements tertiai­
res . (FC : 70 ,3%) 

d a n s le s e c t e u r du c o m ­
m e r c e e t d e s s e r v i c e s - ils sont davantage répart is dans toutes les tail les d 'é tabl i ssements , sauf dans les très 

g rands é tabl i ssements d e > 500 salar iés qui n e c o m p t e n t aucun é tab l i s sement tertiaire. 

- ils sont généra lement plus peti ts q u e les é tab l i s sements secondaires : plus on m o n t e en 
taille, plus la proport ion d'établ issements s econda ire s est grande . 

N b e é t a b l . 1990 < 10 sal. i 10 à 4 9 sal . 5 0 à 4 9 9 sa l . : > 500 sal. i Total 
Secteur Secondai re 9561 309 62 i 9! 1 336 
Secteur Tert iaire 3 2 5 8 : 524 1111 0: 

T o t a l ; 42141 833 173 i 9! 5 229 
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LES E F F E C T I F S S A L A R I É S 

DES SPECIFICITES FORTES : UN EMPLOI MAJORITAIREMENT IN­
DUSTRIEL CONCENTRE DANS LES GRANDS ETABLISSEMENTS. 

CORRELATIVEMENT, DEUX MAILLONS FAIBLES : L'EMPLOI 
DANS LES PME INDUSTRIELLES ET DANS LE SECTEUR TERTIAI­
RE. 

En 1990 , 8 7 230 sa lariés , dont En 1982 , 94 6 0 1 sa lariés , dont 

5 5 7 5 8 dans le secteur secondaire 69 4 6 3 d a n s le secteur secondaire 

3 1 4 7 2 d a n s le sec teur tertiaire 2 5 138 dans le secteur tertiaire 

E N 1990 - L e s salariés sont e m p l o y é s d a n s les g r a n d s é tabl i s sements : 6 5 , 6 % d ' entre eux se 

trouvent dans les é tabl i s sements d e plus d e 50 sa lariés , qui représentent 3 , 5 % des éta­
blissements. (FC : 5 2 , 5 % des salar iés d a n s 3 , 5 % d e s é tabl i ssements) . 

d^activité d e U X S e C t e U r S " A l'inverse, 14 ,6% des salariés sont occupés par 8 0 , 5 % des é tab l i ssements , ceux de 
mo ins d e 10 salariés. (FC : 2 0 , 7 % des salariés dans 8 0 , 9 % des é tabl i ssements ). 

- 6 3 , 9 % des salariés de l 'Aire Urba ine sont des salariés de l ' industrie et du B T P . (FC : 
56 ,6%) . 

d a n s le s e c t e u r indus t r ie l - L e s salariés de l ' industrie sont concent rés dans les grands é tabl i ssements : 6 7 . 1 % d'entre 
e t du BTP eux sont dans des é tabl i ssements d e p lus de 5 0 0 salariés . ( FC : 33 ,4%) . La totalité de ces 

é tabl i ssements sont d'ailleurs des é tab l i ssements industr iels . 

- P h é n o m è n e corrélatif : la faiblesse d e l 'emploi industrie l dans les P M E : 12 ,2% des 
salariés sont employés par des pet i tes P M E -10 à 50 salariés- ( FC : 20 ,8%) ; 14,9% par 
des P M E d e 50 à 500 salariés. ( FC : 3 5 % ) 

- 3 6 , 1 % des salariés de l 'Aire Urba ine sont des salariés du c o m m e r c e e t d e s se rv ices . 
( F C : 4 3 , 3 % ) 

- Ils se répart issent d e maniè re équi l ibrée dans toutes les ca tégor ies d 'é tabl issements - à 
l 'exception des t rès g rands é tab l i ssements d e p lus d e 500 salariés qui ne compten t aucun 
é tabl issement tertiaire. 

- Ils sont cependant majori taires dans les é tab l i ssements de moins de 10 salariés où ils re­
présentent 7 4 , 6 % des effectifs totaux. (FC : 70 ,6%) 

d a n s le s e c t e u r d u c o m ­
m e r c e e t d e s s e r v i c e s 

Salar iés 1990 < 10 sal . ! 1 0 à 49 sal. ! 5 0 à 4 9 9 sal. [ > 500 sal . J Total 
Secteur Seconda i re ! 3 246 ! 6 7 9 3 ! 8 2 9 1 ! 37 4 2 8 ! 
Secteur Tert ia i re 9 554; 10 366 ] 11 552 0 ] 3 1 4 7 2 

Total! 12 800! 17 159! 19 8 4 3 ! 37 428 ! 87 230 
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L ' e m p l o i s a l a r i é m a s c u l i n 

IL EST TRES " TYPÉ " : C'EST UN EMPLOI INDUSTRIEL DE 
GRANDS ETABLISSEMENTS. 

L'EVOLUTION 1982/90 GOMME UN PEU CE CARACTÈRE TRÈS TY­
PÉ, PUISQU'IL BAISSE FORTEMENT DANS LES GRANDS ETABLIS­
SEMENTS. 

CETTE BAISSE PÈSE TRÈS LOURDEMENT SUR L'EVOLUTION 
FRANC-COMTOISE DE L'EMPLOI MASCULIN. 

59 683 h o m m e s salariés dans l'Aire Urba ine en 1990 

67 4 3 3 h o m m e s salariés d a n s l'Aire Urba ine en 1982 

- 7 750 h o m m e s salariés entre 1982 et 1990 

E N 1990 L e s h o m m e s sa lar iés représentent 6 8 , 4 % d e s effectifs sa lar iés totaux ; leur pré­
sence est mass ive d a n s l ' i n d u s t r i e , où ils sont 8 1 % . I ls représentent 5 3 % des effec­
tifs des é tab l i ssements de plus d e 500 salariés et 100% des effectifs industriels d e ces 
m ê m e s é tabl i ssements . 

Ce t te dominan te industr iel le en g rand é tabl i ssement d e l 'emploi salar ié mascul in exis­
te auss i en F ranche -Comté , dans une moindre m e s u r e : les h o m m e s y sont 6 2 % des 
effectifs salar iés , don t 7 3 , 9 % dans l ' industrie. Pa r con t re , ils "ne sont que" 3 7 % des 
effectifs salariés des é tabl issements d e p lus de 5 0 0 salariés dans l ' industrie. 

E V O L U T I O N 1982/90 

L'emplo i salarié mascul in baisse d a n s l 'Aire Urba ine d e 1 1 , 5 % entre 1982 et 
1990 ( F C : - 2 .9%) . C'est l ' emploi industr iel dans les grands é tab l i ssements qui est à  
l 'origine d e cet te ba i sse : sur les 13518 salariés d e l ' industrie pe rdus en F ranche -Com­ 
té , p rès de 11 0 0 0 sont des emplo i s d e l 'Aire Urba ine . 

Le so lde de l 'emploi salarié dans le secteur tert iaire est posit if (28 ,7%) , mais cela re­
présente un gain en va leur absolue d e 3226 pos tes de travail ( 8544 en Franche-Com­
té ) , c e qui est bien insuffisant pour comble r le déficit. 

U n facteur positif : le bon compor t emen t des P M E d e 10 à 5 0 salar iés dans l 'Aire Ur ­
ba ine , surtout celles d e l ' industrie (32 ,2%) . 

Par cont re , la hausse (54%) des effectifs mascul ins dans les é tabl i ssements de 50 à 
500 salar iés d u sec teur tert iaire est à cons idérer avec p rudence : il es t sans dou te dû 
p o u r une bonne par t au travail intér imaire dans l ' industrie. 

Aire U r b a i n e 1982/90 : évolut ion des h o m m e s salariés 
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L ' e m p l o i s a l a r i é f é m i n i n 

C EST UN EMPLOI EN "DEMI TEINTE" : UN PEU PLUS TERTIAIRE, 
MAIS ASSEZ INDUSTRIEL TOUT DE MEME, RÉPARTI DANS TOU­
TES LES CATEGORIES D'ETABLISSEMENTS. 

L'EVOLUTION 1982/90 EST AUSSI UNE EVOLUTION EN DEMI 
TEINTE : TRES FAIBLEMENT POSITIVE, AVEC UNE BAISSE SEN­
SIBLE DANS L'INDUSTRIE, ET UNE AUGMENTATION INSUFFI­
SANTE DANS LE TERTIAIRE. 

27 547 f e m m e s salariées d a n s l 'Aire Urbaine en 1990 

27 168 f e m m e s salariés d a n s l'Aire Urba ine en 1982 

379 f e m m e s salariées entre 1982 et 1990 

En 1990, 

Les f e m m e s représentent 3 1 , 6 % des effectifs salariés to taux de l'Aire U r b a i n e 
(FC : 3 7 , 9 % ) . El les son t p lus nombreuses dans le c o m m e r c e e t les services (61,6%) 
q u e dans l ' industrie (36,4%). Les propor t ions sont assez vois ines dans l ' ensemble d e la 
Rég ion (61 e t 39%). 

Dans l 'Aire Urba ine c o m m e dans la Région , elles se répar t issent d e man iè re assez 
semblab le dans toutes les tail les d 'é tabl issements ; seule différence : leur p ré sence plus 
impor tan te dans les g rands é tabl i ssements de l 'Aire Urba ine : 21 ,3% (FC : 10%). 

E V O L U T I O N 1982/90 

L'emplo i sa lar ié féminin évolue peu : + 1 , 4 % ( 379 personnes) . En F r a n c h e C o m t é , 
il a u g m e n t e d e 8 ,7%. 

Cet te faible évolut ion généra le est due à un m o u v e m e n t contra i re d e faible ampl i t ude  
dans les deux secteurs d 'activités : une faible diminut ion des emplo i s dans l ' industrie,  
une faible augmenta t ion dans le tertiaire. 

C e m o u v e m e n t a l ieu aussi en F ranche-Comté , mais il y es t m o i n s neut re : il y a cer­
tes auss i une d iminut ion d e l 'emploi industriel , mais plus faible encore ; l ' augmenta t ion 
d e l ' emploi d e s f e m m e s d a n s le tert iaire y es t p lus conséquente . 

En tout état de cause , l 'évolution très médiocre de l 'emploi salarié f émin in est 
bien trop insuffisant pour faire face à l 'accroissement des act ives . 

Aire Urba ine 1982/90 : évolut ion des f emmes salariées 
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II-2-2- ÉVOLUTION DE LA STRUCTURE DES ÉTABLISSEMENTS ET DES EFFECTIFS 

UNE CHUTE IMPORTANTE DES EFFECTIFS SALARIES DANS L'IN­
DUSTRIE ENTRE 1982 ET 1990, SURTOUT DANS LES PETITS ÉTA­
BLISSEMENTS. 

L'AUGMENTATION DES PETITS ETABLISSEMENTS ET DE LEURS 
EFFECTIFS SALARIES DANS LES DEUX SECTEURS D'ACTIVITE 
NE COMPENSE PAS CETTE CHUTE. 

+ 547 é tabl i s sements , dont 

+ 108 d a n s le secteur seconda ire 

+ 439 d a n s le secteur tert iaire 

- 7 371 salariés , dont 

- 19 055 d a n s le sec teur seconda ire 

+ 6 3 3 4 dans le secteur tertiaire 
- dans les deux secteurs d 'activité : 
Evolut ion du n o m b r e d'établ i ssements : + 1 1 , 6 % ( F C : 13 ,3%) . Cette évolut ion du n o m b r e d'établ issements n'em­

pêche pas une chute de 7 , 8 % de ses effectifs salariés ( F C : + 1 , 2 % ) . 

- d a n s le secteur industr ie l et du B T P : 

Etabl i s sements : une augmenta t ion grâce aux petits é tabl i ssements . 

- évolu t ion du n o m b r e d 'é tabl issements : + 8 , 8 % ( F C : +2 ,3%) . C e sont les é tab l i ssements d e mo ins de 50 salariés qui aug­ 
m e n t e n t : + 1 1 . 1 % ( FC : + 2 , 9 % ) ; par con t re , les g rands é tabl i ssements - p lus d e 50 salar iés- voient leur n o m b r e baisser d e 2 1 , 1 % 
( F C : -6 ,1%) ; c e qui r ep résen te u n e " per te" d e 19 é tabl issements , dont deux d e p lus d e 500 salar iés . 

A noter qu'il faut vei l ler au fait qu'il n e s 'agit généra lement pas de dispari t ions d 'é tabl i ssements , ma i s d e d iminut ions d'ef­
fectifs qui les font passer dans une c lasse p lu s pet i te . 

Effectifs : une chute des effectifs industriels des grands é tabl i s sements . 

- C h u t e d e 19 ,7%, soi t 13 705 personnes . (FC : - 1 1 , 3 % , soit 19 055 personnes) : on peu t cons idérer q u e plus de 7 0 % des  
effectifs p e r d u s dans l ' industr ie l e sont d a n s l 'Aire Urba ine . 

- C e sont les g rands é tab l i ssements industr iels qui sont responsables des per tes d 'emplois : - 15 4 0 8 emplo i s perdus dans 
les é tabl i ssements d e p lus d e 5 0 salar iés , don t 13 210 dans ceux d e plus d e 500 salariés . 

déficit. 
• L e s peti ts é tab l i s sements , dont les effectifs augmenten t pour tant ( + 1 703 salar iés) , sont b ien incapables d e réduire ce 

- d a n s le secteur d u c o m m e r c e e t d e s services pr ivés : 

Etabl i s sements : en augmenta t ion 

- Augmen ta t i on d a n s toutes les ca tégor ies d 'é tabl issements : + 12 ,9% ( F C : + 18 ,6%) . A remarque r l 'absence cont inue - en 
1990 c o m m e en 1982- des é tab l i ssements de plus d e 500 salariés. 

Effectifs : u n e a u g m e n t a t i o n insuffisante 

- Augmen ta t ion dans toutes les ca tégor ies d 'é tabl issements : + 2 5 , 2 % ( F C : 2 3 , 8 % ) . 

Il faut toutefois avoi r à l 'esprit qu 'une part ie non négl igeable de ces emplo i s sont des emplo i s in tér imaires en majori té industriels 
(c lassement d e l 'activité " t ravai l t empora i re" en activi té " services aux entrepr ises") . 

En tout état d e cause , ces ga ins d 'emplois son t b ien insuffisants pour compense r les per tes de l ' industrie. 

Aire Urbaine : variation 1982/90 du nombre d'établissements 
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II-2-3-POTDS DE L'AIRE URBAINE DANS LA FRANCHE-COMTE 
2 3 , 5 % D E S E T A B L I S S E M E N T S E T 32 ,9% D E S E F F E C T I F S S A L A R I E S F R A N C -
C O M T O I S S O N T D A N S L 'AIRE U R B A I N E . 

D A N S L ' I N D U S T R I E E T LE B T P , C E S O N T 2 0 , 3 % D E S E T A B L I S S E M E N T S E T 
3 7 , 1 % D E S S A L A R I E S F R A N C - C O M T O I S Q U I S O N T D A N S L ' A I R E U R B A I N E . 

D A N S L E C O M M E R C E E T L E S S E R V I C E S , 2 4 , 9 % D E S E T A B L I S S E M E N T S E T 
2 7 , 3 % D E S S A L A R I E S . 

E T S U R T O U T , 4 1 % D E S E T A B L I S S E M E N T S D E P L U S D E 500 S A L A R I E S E T 
7 4 , 6 % D E S S A L A R I E S D E C E S E T A B L I S S E M E N T S F R A N C - C O M T O I S S O N T 
D A N S L ' A I R E U R B A I N E . 

C E P O I D S D E L ' A I R E U R B A I N E D A N S L E C O N O M J E F R A N C - C O M T O I S E J U S T I ­
F I E Q U E L ' O N C O M P A R E L E S É V O L U T I O N S D E L ' A I R E U R B A I N E A V E C L A 
F R A N C H E C O M T É E N S O U S T R A Y A N T L E S C H I F F R E S D E L ' A I R E U R B A I N E . 

AIRE URBAINE - FRANCHE-COMTÉ : EVOLUTION DE LA STUCTURE DES ETABLISSEMENTS ET DES EFFECTIFS 

- dans les deux secteurs d'activité : 

- Evo lut ion posit ive du n o m b r e d'établ i ssements , inférieure c e p e n d a n t d a n s l'Aire Urbaine : 

11 ,7% ( F C : 1 3 , 8 % ) . 

- L'évolut ion du n o m b r e de salariés est différente : 

dans l'Aire Urbaine , ils baissent de 7 , 8 % ; cette baisse est le fait des très g r a n d s 
é tab l i s sements industr ie l s . 

dans le reste de la Franche C o m t é , ils a u g m e n t e n t de 6 , 3 % , malgré une baisse d a n s 
les très g r a n d s é tab l i s sements industriels et tert iaires (rappel : l 'Aire Urba ine n'a pas d e très g r a n d s é tabl i ssements t e r ­
t ia ires ) . 

- dans le secteur industriel e t du B T P 

- L a ba isse des effectifs salariés est beaucoup p lus forte dans l 'Aire Urba ine : - 1 9 , 7 % (FC : 5,4%). 

A noter une ba isse b e a u c o u p p lus sévère pour l 'Aire Urba ine des effectifs salariés des grandes P M E de 50 à 500 salariés : - 2 1 % 
( F C : - 7 , 4 % ) . 

Dans les pet i tes P M E e n r evanche - 10 à 50 salariés -, l 'Aire Urba ine g a g n e propor t ionne l lement p lus d e salariés q u e le reste de 
la F ranche C o m t é . 

Il faut r e m a r q u e r qu'i l peu t s 'agir d 'une évolution moins posi t ive qu'il n 'y parai t , dans la mesu re où des per tes d'effectifs dans 
des é tab l i ssements d e plus d e 50 salariés peuvent s ta t is t iquement faire descendre les é tab l i ssements concernés dans la tranche 
inférieure d 'é tabl i ssements . 

- dans le secteur du c o m m e r c e et des services privés 

- L 'évolut ion est posi t ive pour les deux zones ; - e l le est cependan t mei l leure pour la F ranche-Comté 
en ce qui conce rne sur tout le n o m b r e d 'é tabl issements : + 2 0 , 8 % ( A U : + 1 2 , 7 % ) . 

A noter en F r a n c h e - C o m t é la "perte" de deux é tabl i ssements tertiaires d e p lus de 500 salariés sur quat re . A noter également le 
p lus faible d y n a m i s m e d e s peti ts é tabl i ssements tertiaires de moins de 10 salariés dans l 'Aire Urba ine : + 9 , 8 % ( F C : +19 ,8%) , 
cor respondant à des créa t ions d 'é tabl issements moins nombreux . 

Aire Urbaine, Franche-Comté 1982/90 ; évolution des établissements 
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